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1. INTRODUCTION 
 
Le développement du réseau d’aires protégées des dernières décennies au Québec a été 
rendu possible, entre autres, grâce à la création de nombreuses Réserves de Biodiversité 
Projetée (RBP).  Le gouvernement du Québec souhaite obtenir un statut permanent de 
réserve de biodiversité pour une partie de l’île d’Anticosti (RBA) afin de remplacer le statut 
intérimaire de RBP accordé en décembre 2020. En appui à la proposition d’agrandissement 
de la réserve de biodiversité projetée en plus de supporter la demande de statut permanent 
de protection, le présent mémoire vise à partager le caractère exceptionnel des tourbières 
de la Pointe-Est de l’île qui pourront être protégées par l’agrandissement de la limite du 
territoire visé. Les limites de l’aire protégée projetée résultent des travaux qui ont permis 
de mettre en valeur la richesse du patrimoine fossilifère ainsi que la biodiversité des 
différents écosystèmes qui occupent le territoire. (Labonté, 2015; Bazoge, 2015). La RBP 
d’Anticosti couvre une superficie de 1 651,5 km² soit 20,81% de la superficie de l’île dont 
une partie est concentrée dans la portion est du territoire soit à Pointe-Est (Figure 1).  
 

 
Figure 1. Limites de la RBP d’Anticosti. Tiré du document d’Attribution d’un statut 
permanent de protection à la réserve de biodiversité projetée d’Anticosti (Gouvernement 
du Québec, 2022). 
 
 
L’île d’Anticosti se caractérise par une abondance de milieux humides et 25% du territoire 
est représenté par des tourbières concentrées sur le plateau central et à l’est du territoire 
(MERN, 2022; Dubois et al., 1990) Le substrat calcareux a permis le développement de 
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vastes tourbières minérotrophes, beaucoup plus riches sur le plan floristique que les 
tourbières ombrotrophes. L’île d’Anticosti est probablement l’endroit où l’on peut observer 
les plus vastes superficies de tourbières minérotrophes riches du Québec méridional 
(Gouvernement du Québec, 2022). Les tourbières ombrotrophes se distinguent par leur 
statut trophique pauvre et acidophile favorisant une importante accumulation des 
sphaignes. Comme l’alimentation en eau provient presqu’uniquement des précipitations 
atmosphériques, le développement de ces tourbières ombrotrophes est sensible aux 
variations climatiques (Payette, 2001).  
 

 
Figure 2. Répartition et types des milieux humides de l’île d’Anticosti. Tiré du rapport de 
Caractérisation physique et biologique de l’île d’Anticosti (Bazoge 2015). 
 
Les tourbières, tant minérotrophes qu’ombrotrophes, occupent près de 13 % (214,76 km2) 
de la RBP (Gouvernement du Québec, 2022). En plus d’y retrouver une grande 
biodiversité, les tourbières concentrées dans la RBP constituent de précieuses archives 
paléoécologiques, paléohydrologiques et paléoclimatiques et elles présentent un grand 
potentiel de séquestration du carbone, processus fondamental dans la lutte contre les 
changements climatiques. Une étude publiée récemment dans la revue The Holocene 
(Perrier et al., 2022) a permis de mettre en valeur le rôle des tourbières de la Pointe-Est de 
l’île en tant qu’archives paléoclimatiques. L’étude a aussi permis de faire valoir d’autres 
services écosystémiques rendus par ces écosystèmes, dont leur rôle important en tant que 
puits de carbone.  
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2. LA PROPOSITION D’AGRANDISSEMENT 
 
La proposition d’agrandissement de la réserve de biodiversité projetée a pour objectif 
d’intégrer les tourbières de la Pointe Est de l’île en plus du territoire de Pointe Heath déjà 
désigné comme réserve écologique. Considérant l’importante superficie occupée par les 
tourbières dans la portion est de l’île (figure 2) nous proposons d’agrandir le territoire de 
conservation pour ces écosystèmes au-delà de celui de la RBP. Prioritairement, il serait 
nécessaire d’extensionner les limites nord et ouest au-delà de celles actuellement proposées 
(pointillé rouge de la figure 3) afin, entre autres, d’intégrer les grands complexes tourbeux 
dont la tourbière Pointe de l’Est (nom non officiel) qui a fait l’objet d’une étude détaillée 
par Perrier et al. (2022) et qui présente des archives paléoenvironnementales de la dernière 
période géologique, l’Holocène. Les zones en pointillé jaune présentées à la figure 3 
illustrent d’autres importants complexes tourbeux dont nous considérons qu’ils seraient 
également essentiels à intégrer à la RBA.  
 

 
Figure 3. (Suite à la page suivante). 
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Figure 3. Limites de la RBP (pointillé orange). Proposition d’agrandissement de la RBP au 
nord, entre autres pour intégrer la tourbière Pointe de l’Est (pointillé rouge) et proposition 
d’agrandissement de la RBP (pointillé jaune) en fonction de la présence de tourbières 
ombrotrophes et minérotrophes. Tiré du registre des aires protégées au Québec et des 
milieux humides potentiels (Données Québec).  
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3. RECONSTITUTION DU CLIMAT DES DERNIERS MILLÉNAIRES À PARTIR 
DE L’ÉTUDE DE PERRIER ET AL (2022) 

 
3.1 La région d’étude 

  
L’étude de Perrier et al. (2022) a permis de confirmer que les tourbières de la Pointe Est 
reposent sur un substrat rocheux calcaire favorisant la biodiversité avec la présence 
d’espèces calciphiles ou rares au Québec (Sabourin et Morin, 2009). Ces tourbières 
bénéficient également d’un climat maritime influencé par l’embrun marin et les 
précipitations abondantes. Les conditions de surface du golfe du Saint-Laurent et la 
circulation atmosphérique caractérisée par l’oscillation nord-atlantique (NAO) ont 
influencé le développement de ces tourbières maritimes. L'oscillation nord-atlantique est 
un phénomène à la fois océanique et atmosphérique faisant référence aux mouvements des 
masses d’air selon un axe nord-sud et donc qui influence le climat (température, 
précipitations) sur tout le pourtour de l'Atlantique Nord.  Les rétroactions provenant 
d’échanges à l’interface entre l’air et la mer peuvent modifier l’amplitude de ces tendances 
dans les régions maritimes (Renssen et al., 2005; Wanner et al., 2011). La position centrale 
de l’île d’Anticosti dans le golfe du Saint-Laurent représente donc une région unique à 
partir de laquelle il est possible d’évaluer les interactions entre les multiples masses d’air 
à l’interface entre la mer et la côte et qui ont influencé le développement des écosystèmes, 
dont les tourbières, au fil du temps. 
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Figure 4. La zone d’étude est identifiée par une étoile. Identification des masses d’air et 
des principaux apports d’eau dans le golfe du Saint-Laurent. 
 
Deux tourbières étudiées par Perrier et al. (2022) ont permis de reconstituer près de 9000 
ans d’histoire paléoclimatique et donc paléoécologique sur la pointe est de l’île. (Figures 7 
et 8) Ces deux tourbières sont situées à environ trois kilomètres de distance de la côte et 
environ deux kilomètres les séparent l’une de l’autre. La tourbière Pluvier (PLU; 
49°10'23"N, 61°45'55"O) est localisée à une altitude de 61 mètres et enregistre plus de 
9000 ans d’histoire à partir de l’accumulation de près de 250 cm de tourbe. La tourbière 
Pointe de l’Est (PTE; 49°11'48"N, 61°47'49"O) est située à 74 mètres d’altitude au-dessus 
du niveau moyen de la mer. Elle s’est développée depuis plus de 6000 ans et l’épaisseur 
maximale de son dépôt tourbeux atteint 285cm. Les deux tourbières sont caractérisées par 
un dôme central ombrotrophe à partir duquel la reconstitution des variations climatiques a 
été effectuée (Figures 5 et 6). Elles sont toutes les deux représentatives de la portion est de 
l’île malgré que leur exposition soit différente. La tourbière Pointe de l’Est est entourée 
d’une frange forestière dominée l’épinette et le sapin baumier tandis que la tourbière 
Pluvier est beaucoup plus ouverte et exposée aux vents du nord- nord-est. 
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Figure 5. Localisation de la région d’étude à la pointe est de l’île d’Anticosti (A-B). 
Localisation de la tourbière Pointe de l’Est* (C) et de la tourbière Pluvier* (D). Vue au sol 
de la tourbière Pointe de l’Est (E) et de la tourbière Pluvier (F). * noms non officiels. 
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3.2 Approche méthodologique 
 
Les conditions écologiques, hydrologiques et la dynamique du carbone des 9000 dernières 
années ont été reconstituées à partir de ces deux tourbières maritimes. Une carotte de tourbe 
a été récoltée dans la section la plus profonde de chaque tourbière afin de documenter pour 
l’histoire de la végétation et des variations hydrologiques à l’aide de l’analyse des 
macrorestes végétaux et des assemblages de thécamoebiens. (Perrier et al., 2022). 
 

 
Figure 6. Échantillonnage d’une carotte de tourbe dans la tourbière Pointe de l’Est. 
 
Les macrorestes végétaux sont des débris issus de plantes, visibles à l’œil nu et préservés 
dans la tourbe. Ces macrorestes ont une faible dissémination en raison de leur taille et de 
leur poids et ont une résistance différentielle à la décomposition, ce qui permet de 
reconstituer un portrait des conditions hydrologiques locales, de la succession végétale, 
ainsi que de générer des données paléoécologiques et paléoclimatiques (Mauquoy et al., 
2010). Les thécamoebiens sont des Protozoaires de la classe des Rhizopodes de taille 
microscopique (20 à 200 µm) vivant entre autres dans les premiers centimètres des 
tourbières (Mitchell et al., 2008). Ils possèdent une thèque principalement composée de 
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silice et de carbonate de calcium protégeant leur cytoplasme, qui se fossilise et résiste à la 
décomposition, ce qui permet leur préservation pendant plusieurs milliers d’années. Les 
thécamoebiens répondent rapidement à la variabilité des conditions hydrologiques. À partir 
de leurs assemblages, il est alors possible d’estimer quantitativement le niveau de nappes 
phréatiques passées à partir de fonctions de transfert basées sur des assemblages récents 
(Booth, 2008 ; Lamarre et al., 2013). La quantification des différents taux d'accumulation 
de tourbe et de carbone des deux tourbières a aussi été réalisée et combinée aux modèles 
d’âges obtenus grâce aux datations au carbone 14 et aux datations radiométriques à l’aide 
du plomb 210. 
 
 

3.3 Histoire du climat holocène dans le golfe du Saint-Laurent 
 
Les résultats de l’étude de Perrier et al. (2022) ont permis une compréhension approfondie 
de la variabilité du climat ayant influencé le développement des tourbières maritimes au 
cours de l’Holocène. La mise en place des tourbières Pluvier et Pointe de l’Est date 
respectivement de 9440 et 6250 ans avant aujourd’hui. À partir de 5000 et 4500 cal a BP, 
des conditions climatiques clémentes de l’Holocène moyen ont favorisé, dans les deux 
tourbières, des taux d’accumulation de tourbe et de carbone élevés. D’autres périodes 
climatiques relativement chaudes ont été identifiées parmi les horizons tourbeux. Celles-ci 
correspondent à des événements de plus grande échelle déjà documentés dans la littérature 
dont la Période chaude romaine (entre 2250 et 1400 cal BP); Wang, Surge et Walker, 2013) 
et l’Anomalie climatique médiévale (entre 1000 et 700 cal BP; Mann et al., 2009) 
caractérisées par des saisons de croissance plus longues favorisées par une augmentation 
de la température de l’air et de l’insolation solaire incidente. La circulation atmosphérique 
de ces périodes climatiques était dominée par un index positif de l’Oscillation nord-
atlantique (+NAO) correspondant par l’avènement de vents relativement chauds et 
humides en provenance du sud-ouest vers l’est du Canada (Jessen et al., 2011; Olsen et al., 
2012). 
 
En revanche, les deux tourbières ont aussi enregistré de façon relativement synchrone une 
faible accumulation de tourbe pendant les périodes froides du Néoglaciaire et du Petit Âge 
glaciaire à partir d’environ 3300 et 800 cal a BP respectivement. La circulation 
atmosphérique dominée par un index négatif de l’Oscillation nord-atlantique (-NAO) a 
favorisé l’incursion de vents arctiques froids et secs dans l’est du Canada (Jessen et al., 
2011; Olsen et al., 2012). Les températures froides d’eau de surface du golfe du Saint-
Laurent et la durée prolongée de la couverture de glace de mer ont accentué ces épisodes 
de refroidissements de l’est du Canada. Les périodes de refroidissement caractérisées par 
l’incursion de masses d’air arctique froid et sec dans la région du golfe du Saint-Laurent 
se sont exprimées par une diminution de l’accumulation de tourbe en raison de l’exposition 
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au vent des tourbières, influençant la réduction de l’épaisseur de la couverture de neige et 
favorisant ainsi la pénétration et la durée du gel dans la tourbe. En plus de l’exposition 
importante aux vents, la saison de croissance enregistrée dans les tourbières maritimes 
pourrait avoir été plus courte et affectée par une plus faible insolation solaire incidente en 
raison d’épisodes de brouillard causé par les forts contrastes thermiques à l’interface 
atmosphère-mer (Fréchette et al., 2021). 
 
 

 
Figure 7. Reconstitution des variations écologiques, hydrologiques et des taux 
d’accumulation de carbone au cours de l’Holocène à partir de la tourbière Pluvier.  
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Figure 8. Reconstitution des variations écologique, hydrologiques et des taux 
d’accumulation de carbone au cours de l’Holocène à partir de la tourbière Pointe de l’Est. 
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4. CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS  
 
Les tourbières séquestrent le carbone qui aurait été émis dans l’atmosphère en accumulant 
la matière organique pendant des milliers d’années. Les organismes internationaux (GIEC, 
UNFCCC, REDD, PNUE) reconnaissent maintenant le rôle fondamental que jouent les 
écosystèmes tourbeux dans la séquestration du carbone et, par conséquent dans 
l’atténuation naturelle des changements climatiques (GIEC 2019). Dans son nouveau Plan 
pour une économie verte (PEV) le gouvernement du Québec a reconnu et mis en valeur le 
rôle des écosystèmes naturels, dont les tourbières dans la lutte contre les changements 
climatiques.  
 
En plus de la séquestration du carbone, les autres services écologiques que procurent les 
milieux humides font de ces derniers des alliés importants en matière d’adaptation aux 
changements climatiques. On pense ici à la conservation de la biodiversité, au 
réapprovisionnement des nappes phréatiques, à l’atténuation des inondations, au maintien 
des débits des cours d’eau ainsi qu’à la filtration des eaux. Les tourbières sont aussi 
extrêmement importantes pour la faune en servant d’aires d’alimentation et de nidification. 
Elles possèdent en plus une grande valeur culturelle pour les communautés locales avec 
entre autres la cueillette de petits fruits. 
 

 
Figure 9. Aperçu de la biodiversité végétale des tourbières de la Pointe-Est d’Anticosti, 
entre autres l’Aréthuse bulbeuse (Arethusa bulbosa), une orchidée rare au Québec. Crédit 
photos : Léonie Perrier et Guillaume Primeau. 
 
Par la position centrale de l’île d’Anticosti dans le golfe, les résultats de l’étude de Perrier 
et al. montrent la valeur de ces écosystèmes notamment parce que leur développement a 
été particulièrement sensible aux variations des conditions atmosphériques, et dans une 
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moindre mesure, aux conditions de surface du golfe du Saint-Laurent et en constituent donc 
un témoin important de ces variations qui ont influencé le climat au fil du temps. Les 
tourbières sont donc de précieuses archives paléoenvironnementales offrant de nombreuses 
perspectives de recherche sur le climat maritime. Leur statut de conservation est aussi 
fondamental considérant leur capacité à atténuer le réchauffement climatique par leur 
fonction naturelle de séquestrer le carbone atmosphérique. Les tourbières constituent ainsi 
une contribution scientifique unique du patrimoine naturel d’Anticosti et, pour ces raisons, 
méritent qu’elles soient conservées dans leur intégrité. 
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